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naître toi-même.... Mets sous tes yeux tous les manquements. Mets-

toi en face de toi-même comme en /ace d'un autre ; et dans cet état,

frappe-toi la poitrine (53).

Ce serait une honte, en vérité, que sur ce point se vérifiât la

parole du Christ : Les enfants du siècle sont plus sages que les

enfants de lumière (54). Voyez, en effet, avec quelle application

ils s'occupent de leurs affaires : comn-.e ils font souvent la

balance de leurs dépenses et de leurs receltes ; avec quelle

attention et quelle rigueur ils établissent leurs comptes ; com-

bien ils s'affligent de leurs pertes et s excitent eux-mêmes vive-

ment à les réparer. Quant à nous, qui peut-être brûlons du

désir d'arriver aux honneurs, d'accroître notre patrimoine,

d'obtenir uniquement de la renommée et de la gloire par notre

science, nous traitons avec mollesse et dégoût la plus impor-

tante et la plus difficile de toutes les afi'aires, à savoir l'acquisi-

tion de la sainteté. Â peine de temps en temps no is recueillons-

nous et examinons-nous notre âme ; dès lors, celle-ci croît

d'une façon tout à fait désordonnée comme la vigne du pares-

seux, dont il est écrit : Tai traversé le champ du paresseux et le

vignoble de l'insensé ; et i • orties Pavaient entièrement envahi, les

épines en couvraient la surface et le mur de pierres était écroulé (55).

Cette situation s'aggrave du fait que les mauvais exemples qui

mettent en péril la vertu même du prêtre vont se multipliant

autour de lui ; de sorte qu'il doit redoubler chaque jour de

vigilance et d'efforts généreux. Il est d'expérience que celui

qui se livre fréquemment à un sévère examen de ses pensées,

de ses paroles et de ses actions, a plus de force pour détester et

fuir le mal en même temps que plus de zèle et d'ardeur pour

le bien.

(53) Meditationes plissim», c. v, De quotid. sui ipsius exam.

(54) Luc, XVI, 8.

(55, - 'ov.. XXIV, 30, 31.
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